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Granges-Paccot Un doux clapo- 
tis se fait entendre dans la val- 
lée du Lavapesson, sur le ter- 
ritoire communal de Granges- 
Paccot. Les oiseaux chantent et  
les rayons du soleil dansent sur  
l’eau, parant le ruisseau et la  
végétation de leurs plus belles  
couleurs.

Jean-Louis Barras, vice-syn- 
dic de Granges-Paccot, se tient  
sur le pont de bois nouvelle- 
ment construit qui enjambe le La- 
vapesson et s’enthousiasme: «Je  
pourrais passer des heures ici  
à regarder l’eau couler.» A en- 
tendre ce passionné de nature,  
il s’agit du plus beau tronçon  
des trois chemins de randonnée  
communaux que Granges-Pac- 
cot a revalorisés l’année passée et  
inaugurés ce printemps.

Autrefois, les pêcheurs mo- 
ratois lavaient et rafraîchissaient  
leurs poissons dans ce ruisseau  
avant d’aller les vendre au mar- 
ché de Fribourg. «En patois, le  
nom du ruisseau se dit Lava- 
pechon – laver les poissons», ex- 
plique Jean-Louis Barras.

Olivier Schneuwly, responsa- 
ble communication et événe- 
ments de la commune, associe lui  
aussi le ruisseau du Lavapesson  
à de nombreux beaux souvenirs.  
«Enfants, nous marchions au fil  
de l’eau et faisions de la luge sur  
la pente près de l’ancien mou- 
lin », se souvient-il.

Le pont de bois
La nouvelle passerelle en bois se  
trouve sur le chemin baptisé «La- 
vapesson». Long de 1700 mètres,  
il conduit les promeneurs à tra- 
vers la forêt, un peu plus sauva- 
ge et escarpée. Un panneau d’in- 
formation planté à l’entrée du  
bois, derrière le casino, donne  
un aperçu des trois sentiers pé- 
destres, ainsi que quelques indi- 
cations sur leur longueur et les  
points d’intérêt qu’ils permettent  
de découvrir. Le sentier Lava- 
pesson est le plus long, tandis  
que celui nommé d’après Firmin  
Jaquet, un enseignant passionné  
de botanique originaire de Gran- 
ges-Paccot, ne mesure que 275  
mètres. Il relie le sentier Lava- 
pesson au sentier Chantemerle,  
long quant à lui de 1,2 kilomètre.

Plus le promeneur s’enfonce  
dans la forêt, plus la ville et son  
trafic semblent éloignés. En face  
du pont de bois, un banc invite à  
faire une pause. Un panneau re- 
cense les différents poissons vi- 
vant dans les cours d’eau fribour- 
geois et explique de quelle maniè- 
re, et dans quelles conditions, se  
déroule leur reproduction.

Pour le grand public
Le chemin, qui se fait un peu  
plus large, recommence à grim- 
per. «En hiver, on voit bien ici à  
quel point la pente est raide», no- 
te Olivier Schneuwly en contem- 
plant le ruisseau en contrebas à  
travers l’épais feuillage. Jean-Lou- 
is Barras attire l’attention sur les  
gourmandises poussant à gauche  
et à droite du chemin. Mûres, noi- 
settes et baies de sureau semblent  
n’attendre que d’être cueillis par  
les promeneurs remontant le sen- 
tier. Des animaux peuplent égale- 
ment la forêt : outre les oiseaux bi- 
en audibles, on y trouve aussi des  
renards, des blaireaux et des che- 
vreuils.

Le chemin finit par quitter le  
couvert des arbres pour longer  
une prairie maigre jouxtant l’au- 
toroute. Le contraste ne pourrait  
être plus grand : alors qu’on évo- 
luait encore en pleine nature quel- 
ques minutes plus tôt, rafraîchis  
par l’atmosphère de la forêt, on  
entend à présent le grondement  
des voitures de l’autre côté de  
la clôture – l’autre artère vitale  
de Granges-Paccot, en quelque  

S’immerger en pleine nature, c’est possible  aussi à Granges-Paccot
En revalorisant les chemins qui longent le ruisseau du Lavapesson, la commune de Granges-Paccot s’est offert un cadeau à elle-même et à toute la           population. Les FN se sont aventurés dans cette zone de détente sise entre quartiers d’habitation et autoroute.

Le pont de bois enjambe le ruisseau du Lavapesson. Photos: Aldo Ellena

Le sentier passe sous le pont du Lavapesson.
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«Je pourrais 
passer des 
heures ici 
à regarder 
l’eau 
couler.»

Vice-syndic de Granges-Paccot
Jean-Louis Barras
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sorte. Mais même ici, la nature  
n’est pas loin : sous le viaduc de  
Grandfey se reposent des chau- 
ves-souris et un mur en pierre  
sèche offre un lieu de vie à de pe- 
tits lézards.

En pleine civilisation
«Grâce à ces sentiers, nous ai- 
merions montrer à la population  
que la nature est présente ici aus- 
si, entre lotissements et zones in- 
dustrielles, et que nous pouvons  
en profiter», explique Jean-Lou- 
is Barras. Le Conseil communal  
a souhaité s’adresser à toutes les  
couches sociales et classes d’âge.  
C’est pourquoi les parcours sont  
jalonnés de nombreux bancs per- 
mettant aux personnes âgées de  
se reposer, d’une place de pi- 
que-nique pour les familles, mais  
aussi de panneaux proposant des  
quiz et des idées aux plus jeunes  
promeneurs.

Durant les travaux d’amé- 
nagement, Olivier Schneuwly a  
pu constater que les proprié- 
taires de chiens appréciaient tout  
particulièrement ces nouveaux  
sentiers. «Ils sont très bien  
fréquentés en soirée et en ma- 
tinée», assure-t-il. «Que ce soit  
pour un jogging matinal ou une  

promenade du soir, ils attirent  
les gens à l’air libre. Grâce aux  
trois itinéraires proposés, ils ont  
de nombreuses possibilités d’- 
adapter la longueur de leur par- 
cours à leurs besoins du mo- 
ment.

La famille renard
Pour la remise en état des trois  
sentiers, la commune a collaboré  
avec divers partenaires locaux.  

Les panneaux d’information et  
la nouvelle passerelle ont ainsi  
été construits à partir de bois lo- 
cal par Forêt Sarine. Les données  
concernant la faune et la flore fi- 
gurant sur les panneaux ont été  
mises à disposition par le Service  
des forêts et de la nature. «Nous  
avons arpenté les différents par- 
cours en compagnie d’un repré- 
sentant du Service et avons déter- 
miné des lieux intéressants, à pro- 

pos desquels donner quelques in- 
formations plus détaillées», expli- 
que Olivier Schneuwly.

En guise de fil rouge, la famil- 
le renard guide les jeunes explora- 
teurs à travers la forêt et leur dé- 
taille ce qu’ils peuvent y observer.  
Elle donne des informations et  
incite les promeneurs à être ac- 
tifs, par exemple en identifiant un  
maximum d’arbres, de feuilles et  
de fruits.

Un projet pour la population
La réfection des chemins a coûté  
au total environ 200’000 francs,  
dont 75’000 ont été couverts par  
des subventions de l’Aggloméra- 
tion de Fribourg. Soixante arbres  
ont en outre été plantés dans le  
cadre du projet. «Il est rare de  
recevoir autant d’échos positifs  
de la part de la population pour  
un montant aussi modeste», se  
réjouit Olivier Schneuwly.

Les FN se sont aventurés dans la zone de détente du Lavapesson.

S’immerger en pleine nature, c’est possible  aussi à Granges-Paccot
En revalorisant les chemins qui longent le ruisseau du Lavapesson, la commune de Granges-Paccot s’est offert un cadeau à elle-même et à toute la           population. Les FN se sont aventurés dans cette zone de détente sise entre quartiers d’habitation et autoroute.

En patois, le nom du ruisseau se dit Lavapechon.

«Il est rare 
de recevoir 
autant 
d’échos 
positifs 
pour un 
montant 
aussi 
modeste.»

Porte-parole Granges-Paccot
Olivier Schneuwly
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